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Si vous avez un peu d'expérience, vous savez que sauvegarder n’est pas synonyme de sécurité.
Vous avez probablement déjà entendu cette phrase rassurante : « Pas de souci, on fait un backup
automatique de tous les fichiers chaque jour ». Avec un peu de malchance, vous avez peut-être
même déjà expérimenté les limites d'une telle méthode lorsqu'elle est appliquée sans
discernement et de manière non contrôlée.

Chez OpenSource Solutions, nos années d'expérience nous ont appris une dure réalité : avoir une
sauvegarde ne signifie pas être capable de restaurer. La gestion quotidienne des serveurs et des
données nécessite une vigilance accrue, particulièrement en matière de cyber-résilience. L'un des
pièges les plus insidieux reste la confiance aveugle accordée aux snapshots ou aux sauvegardes
globales (bulk). Dans cet article, nous allons établir un diagnostic rapide de ces pratiques et vous
partager notre « recette » pour ne rien perdre, mais surtout pour garantir une opérabilité
optimale en un temps record en cas de catastrophe.

L’Illusion de la Sécurité

Les Snapshots Inutilisables
Beaucoup d’administrateurs se reposent sur la planification d’un snapshot global (ou
"instantané") quotidien, pensant que le travail est fait. Parfois, ils utilisent même des snapshots
incrémentaux — où seuls les changements sont enregistrés — pour gagner du temps. C’est, à nos
yeux, une erreur fondamentale.

Pourquoi ? Parce qu’un snapshot capture l’état d’un système à un instant T, mais il ne garantit en
rien la cohérence applicative. Si votre base de données est en train d'écrire une information
cruciale au moment précis du snapshot, le fichier résultant peut être illisible ou corrompu. En
jargon technique, on parle d'une sauvegarde "crash-consistent" (comme après une coupure de
courant) plutôt qu'une sauvegarde propre.

Sans tests de restauration fréquents, votre stratégie de sauvegarde est une assurance dont vous
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n'auriez jamais vérifié les clauses de remboursement : elle existe sur le papier, mais elle risque
de vous faire défaut au pire moment. Combien d’administrateurs ont tenté une restauration
critique pour découvrir, avec effroi, que leur seul point de secours était invalide, incomplet ou
corrompu ?

Retenez ceci : Si vous n'avez pas testé votre restauration ce mois-ci, vous n'avez pas de
sauvegarde, vous avez un espoir.

Le piège et les coûts du Snapshot "Obèse"
L'approche "globale" sauve tout, le précieux, mais aussi l'inutile. Sauvegarder l'intégralité d'un
système sans discernement revient à stocker des gigaoctets de caches temporaires, de fichiers
de session périmés ou des logs obsolètes. Le résultat est mathématique : un snapshot de 500 Go
au lieu des 50 Go de données réellement nécessaires allonge drastiquement votre RTO (Recovery
Time Objective). S'il est très séduisant de se dire qu'appuyer sur un bouton ou entrer une
commande unique va tout remettre en place, la réalité du terrain prouve que cette simplicité est
trompeuse.

Chaque gigaoctet inutile se paie au prix fort lors d'une crise :

Temps de restauration prolongé : Les recherches dans des archives massives et la
décompression consomment des heures précieuses durant lesquelles votre activité est à
l'arrêt.
Coûts d'assurance et de mise en conformité : Aujourd'hui, les assureurs cyber sont de plus en
plus stricts. Une stratégie de sauvegarde jugée "négligente" ou non testée peut entraîner un
doublement de vos primes, voire un refus d'indemnisation en cas de sinistre.
Frais de remise en route et formation : Après une restauration compliquée, il faut souvent
engager des frais d'expertise pour nettoyer les données ou former vos équipes en urgence
aux nouvelles procédures de sécurité mises en place.
Perte d'exploitation et image de marque : Le coût des employés inactifs et la dégradation de
la confiance de vos clients sont les pertes les plus difficiles à chiffrer, mais les plus lourdes.

Au final, le coût réel ne se limite pas à la facture de stockage : il se calcule en mobilisation de vos
équipes techniques et en impact financier direct. Une sauvegarde inefficace est un gouffre
financier qui ne dit pas son nom.

Plusieurs Scénarios, Plusieurs Réponses : L'Art de l'Anticipation

Une bonne stratégie ne se contente pas de stocker des données "au cas où" ; elle anticipe la
nature de la crise pour y répondre avec précision. Nous avons, par exemple, développé des
protocoles spécifiques pour chaque type d'imprévu :

L'Erreur Humaine (La précision chirurgicale) : Un utilisateur efface par mégarde une page
critique ou un dossier de configuration. Plutôt que de restaurer l'intégralité du serveur — une
opération longue, risquée et qui écraserait les données saines créées entre-temps — nous
pratiquons la restauration granulaire. Nous extrayons uniquement la donnée manquante de
nos "dumps" ciblés. C'est rapide, propre et sans impact sur le reste de votre activité.



La Cyberattaque (L'isolation comme bouclier) : En cas de Ransomware, le malware chiffre
tout ce qu'il "voit", y compris vos snapshots locaux. Notre réponse ? La stratégie 3-2-1 avec
des copies externes, chiffrées et surtout déconnectées (air-gapped). Nous repartons d'une
base saine, hors de portée des attaquants, pour reconstruire votre environnement sans payer
de rançon.
Le Sinistre Majeur (La portabilité comme survie) : L'incendie du data-center d'OVH en 2021 a
rappelé qu'un bâtiment peut disparaître. Notre méthode ne vous rend pas prisonnier d'un
hébergeur. Grâce à notre gestion du code via Git et à l'externalisation des médias, nous
pouvons remonter un serveur vierge et vos données chez n'importe quel autre prestataire en
moins de 3 heures.
L'Imprévisible (L'agilité par défaut) : Pour tous les scénarios que nous n'avons pas encore
imaginés, nous misons sur des outils standards et interopérables. Pas de format propriétaire
"boîte noire" : vos données restent accessibles et récupérables, quoi qu'il arrive.

Le constat est simple : vos solutions de sauvegarde doivent s'adapter à la réalité du terrain. La
finalité reste toujours la même : une remise en route de vos services le plus rapidement possible,
avec une efficacité maximale et un coût de sinistre minimal.

L'Incertitude de l'Intégrité : Votre sauvegarde est-elle réellement lisible ?

Au-delà de la méthode de stockage et de l'obésité, la question cruciale est celle de la fidélité des
données. Une erreur fatale consiste à confondre "succès de la sauvegarde" et "intégrité des
données". Votre système de backup peut très bien vous confirmer que le fichier a été créé avec
succès, alors que le contenu, lui, est inexploitable.

Le risque de corruption silencieuse est bien réel :

La cohérence de la base de données : Une base de données est un organisme vivant. Si elle
est capturée "à froid" par un snapshot sans les mécanismes de verrouillage appropriés, vous
risquez de restaurer une base dont les index sont brisés ou les tables incohérentes.
La corruption des fichiers : Entre une défaillance matérielle mineure et le transfert vers le
stockage, un fichier peut être altéré. Sans un système de vérification (comme des sommes
de contrôle ou checksums), vous ne saurez que le fichier est corrompu qu'au moment de
l'extraction finale.
Le déphasage applicatif : Dans des systèmes complexes, si vos fichiers de code et votre base
de données ne sont pas parfaitement synchronisés lors de la sauvegarde, la restauration
peut aboutir à un système instable ou "cassé".

Le résultat d'une mauvaise pratique est brutal : on se retrouve avec des sauvegardes inutilisables
au moment où l'on en a le plus besoin. La seule manière de lever cette incertitude est d'intégrer
une validation granulaire. Il ne s'agit pas de vérifier que "le fichier est là", mais de vérifier que "la
donnée est exploitable".

Le Danger du Retour en Arrière : La Perte de Données Critique

C’est le scénario cauchemardesque de tout responsable informatique : après une panne majeure



ou une cyberattaque, on se rend compte que les sauvegardes des derniers jours sont
corrompues. On finit par trouver une sauvegarde "valide", mais elle date de plusieurs semaines.

Ce "saut dans le passé" est une catastrophe opérationnelle :

La volatilité des données : En quelques semaines, ce sont des centaines de commandes
clients, de tickets d'incidents, de nouvelles pages de documentation ou de modifications de
code qui s'évaporent. Récupérer ces données manuellement est souvent impossible ou d'un
coût prohibitif.
La rupture de confiance : Pour vos clients et partenaires, découvrir que vous avez "perdu la
mémoire" de leurs dernières interactions est un coup fatal porté à votre réputation. La perte
de confiance est souvent bien plus longue à réparer que le serveur lui-même.
L'impératif du RPO : Cela met en lumière la nécessité de définir un RPO (Recovery Point
Objective) : quelle quantité de données pouvez-vous vous permettre de perdre ? Si la
réponse est "quelques heures", alors une stratégie de snapshots aléatoires ne suffit plus.

Définir des objectifs clairs selon différents scénarios permet d'évaluer précisément le coût de
l'indisponibilité. En visant un RTO (Recovery Time Objective) — le temps nécessaire pour revenir
à la normale — de seulement quelques heures, vous transformez un sinistre potentiel en un
simple incident de parcours.

La Réalité du Terrain : Des incidents qui ne pardonnent pas

Si ces risques semblent théoriques, la réalité des dernières années nous rappelle cruellement que
personne n'est à l'abri, quelle que soit la taille de la structure ou la renommée du prestataire. Les
exemples de "black-out" se multiplient :

Le risque physique (Incendies) : L'incendie majeur d'un data-center à Strasbourg en 2021 a
rappelé qu'un bâtiment peut disparaître. Si l'hébergeur a survécu malgré des provisions
financières se chiffrant en millions d'euros pour couvrir les litiges (encore 12,6 M€
provisionnés au budget 2025), des centaines de PME ont mis la clé sous la porte, faute
d'avoir externalisé leurs sauvegardes hors du site sinistré.
Le risque cyber (Ransomwares) : L'attaque contre la MDPH des Hauts-de-Seine (92) ou celle
du Département de l'Essonne ont montré que même les institutions publiques peuvent être
paralysées pendant des mois. Dans ces cas, le problème n'est pas seulement de "récupérer"
les données, mais de s'assurer que les sauvegardes n'ont pas été chiffrées en même temps
que le reste du réseau.
L'erreur technique critique (Bugs de mise à jour) : En 2024, l'incident CrowdStrike a paralysé
des millions de systèmes Windows à travers le monde (aéroports, banques, hôpitaux) non
pas à cause d'un virus, mais d'une simple mise à jour défectueuse. Cela prouve que même
les outils de sécurité peuvent devenir le vecteur d'une panne totale si l'on ne peut pas
revenir instantanément à un état stable.
La perte de données "Cloud" : On se souvient aussi de l'incident chez GitLab il y a quelques
années, où une erreur humaine lors d'une opération de maintenance sur les bases de
données a entraîné la perte définitive de données de production. Seule une sauvegarde
multi-supports permet de s'en remettre.



Le point commun de ces crises ? Les structures qui s'en sont sorties sont celles qui ne comptaient
pas sur une solution unique ou un snapshot "bulk". Elles possédaient une stratégie multi-sites,
des sauvegardes segmentées et surtout, un plan de reprise testé avant que le drame n'arrive. La
sécurité est une responsabilité partagée : l'hébergeur fournit l'outil, mais c'est à l'utilisateur de
garantir l'étanchéité et la fraîcheur de ses propres données.

Priorité aux Éléments Clés : Une organisation saine pour une sauvegarde agile

Pour éviter le piège du snapshot "tout-en-un", il est impératif que votre méthode d’installation
permette une sauvegarde segmentée. Chez OpenSource Solutions, nous traitons chaque
composant de votre serveur selon sa nature.

Imaginez votre serveur comme une maison : si un incendie se déclare, vous sauvez d'abord vos
papiers et vos photos de famille, pas les parpaings que vous pouvez racheter au magasin de
bricolage. Voici notre hiérarchie, par ordre de priorité :

La Base de Données (Le Cœur) : Elle contient toute l'intelligence de votre site : textes,1.
utilisateurs, forums, calendriers et préférences. C'est l'élément le plus volatil qui change à
chaque seconde. Priorité absolue.
Les Fichiers de "Contenu" (La Mémoire) : Vos documents PDF, images, vidéos et fichiers2.
spécifiques. Ce sont des données uniques que vous ne retrouverez nulle part ailleurs.
Le Code Customisé (Votre Signature) : Votre thème visuel, vos templates d'interface, vos3.
scripts spécifiques PHP ou JavaScript. Notre philosophie est de garder le code source de
l'application "propre" (as clean as possible) et d'isoler vos personnalisations pour éviter de
modifier le noyau.
Le Code de l'Application : Tiki Wiki, WordPress, Dolibarr... Ces fichiers sont importants, mais4.
ils sont reproductibles à l'identique depuis les dépôts officiels.
L'Environnement Technique : Vos outils de base de données (PHP, MySQL), vos logiciels de5.
publication (Apache, NGINX), vos outils de sécurité (Firewall, Fail2ban) et enfin le noyau du
serveur (Debian, Ubuntu, Red Hat).

Pourquoi cette distinction est capitale ? En séparant ces éléments, vous gagnerez une liberté
totale lors de la restauration. Si seul votre thème visuel est "cassé", vous pourrez ne restaurer
que la partie "Code Customisé" en quelques secondes. Si le serveur physique disparaît, vous
réinstallerez un OS propre et n'injecterez que vos données vitales.

Cette méthode permet d'obtenir une opérabilité maximale avec un volume de données à
transférer minimal.

Sauvegarder ce qui compte vraiment

Chez OpenSource Solutions, nous nous imposons une stratégie intelligente qui consiste à
distinguer et prioriser les éléments à sauvegarder. En isolant chaque composant, nous appliquons
la méthode de sauvegarde la plus adaptée pour approcher la solution idéale.

Il faut faire la différence entre ce que l’on peut retrouver ailleurs et ce qui n’existe nulle part
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ailleurs que sur votre serveur. Voici comment nous organisons ces éléments par groupes :

1. Le Groupe Critique : Les données uniques (À protéger absolument)
Ces éléments sont dynamiques et représentent la valeur réelle de votre travail. S'ils
disparaissent, ils sont perdus à jamais.

Votre base de données : C’est l’élément le plus critique. Elle change à chaque seconde
(nouveaux articles, inscriptions, transactions). Elle nécessite des « dumps » réguliers et une
surveillance constante de son intégrité.
Vos fichiers "contenu" (Data) : Vos documents, images et médias. Eux aussi sont dynamiques
et propres à votre activité. Nous les traitons séparément pour gérer leur volume sans ralentir
le reste du système.
Vos fichiers "code" customisés : Vos thèmes, vos templates et vos développements
spécifiques. Ils ne changent pas quotidiennement, mais ils sont le fruit de votre
investissement. Nous préconisons de les sauvegarder à chaque modification, idéalement via
un dépôt Git pour un historique complet.

2. Le Groupe Ressources : Les éléments reproductibles
Ces composants sont indispensables au fonctionnement, mais ils sont disponibles publiquement.
Plutôt que de les stocker lourdement, nous sauvegardons leur configuration.

Le code de votre application : (Tiki Wiki, WordPress, Drupal, etc.) Disponible sur les dépôts
officiels.
L’environnement technique : (PHP, MySQL, Apache/NGINX) Logiciels standards disponibles
sur Internet.
Le système d'exploitation : (Debian, Ubuntu, Red Hat) Réinstallable à tout moment.
Les outils de sécurité et monitoring : Firewall, Fail2ban. À l'exception des logs, ces outils sont
des standards. Pour le monitoring et l'analyse de trafic, nous privilégions d'ailleurs des outils
externes pour ne pas peser sur le serveur.

Le constat est simple : Cette segmentation nous permet de concentrer nos efforts (et votre
budget) sur la sauvegarde de ce qui est irremplaçable, tout en garantissant que nous pourrons
toujours reconstruire l'infrastructure autour en un temps record.

Un exemple pratique : La méthodologie OpenSource Solutions pour Tiki Wiki CMS

Bien que nous détaillions ici notre approche pour Tiki Wiki, cette méthode est agile et s'adapte à
n'importe quelle application ou plateforme. En suivant notre plan de priorité, nous isolons la base
de données, les médias et le code custom pour une efficacité maximale.

La Base de Données (le cœur du contenu)
Nous avons développé nos propres scripts qui génèrent un dump de la base de données avec un
horodatage (timestamp) au minimum une fois par jour.

Sécurité : Ce dump est chiffré et exporté vers un stockage distant (hors serveur) pour
garantir sa disponibilité en cas de sinistre total sur la machine principale.



Poids : Une fois compressé, ce fichier pèse de 200 Mo à 5 Go selon l'envergure du projet, ce
qui le rend extrêmement rapide à transférer en cas d'urgence.

Les fichiers "Médias" (les documents et media)
Images, PDF, vidéos... ces fichiers téléversés par les utilisateurs peuvent atteindre des volumes
massifs.

Externalisation : Dans les préférences des instances Tiki que nous installons et maintenons,
nous prenons soin d'externaliser le stockage de ces fichiers.
Gestion : Cela nous permet de manipuler et de sauvegarder ces volumes (souvent plusieurs
dizaines ou centaines de gigaoctets) indépendamment de la base de données, assurant une
remise en route fluide sans encombrer les processus critiques.

Le Code Customisé (Votre Identité, vos interfaces et aménagements)
Pour restaurer un site en quelques minutes, nous isolons tout ce qui rend votre site unique
(thème CSS, templates, polices, scripts JavaScript ou PHP spécifiques, logos) dans un répertoire
dédié.

Intégration propre : Ces éléments sont inclus dans le code source sans jamais modifier le
"noyau" de l'application.
Versioning : Le tout est géré via un dépôt Git avec une branche spécifique. Lors d'une
restauration, nous déployons le code de l'application et fusionnons instantanément vos
changements customisés.

Le Code de l'Application
Comme vu dans le paragraphe précédent nous privilégions l'utilisation de Git et le mirroring

Miroir et Mise à jour : Nous créons un projet par site avec des branches "miroir" de
l'application source. Cela contient le code standard distribué par l'éditeur, complété par votre
code customisé.

Cette méthode permet des mises à jour régulières, des retours en arrière sécurisés et la mise en
place d'environnements de test avant la mise en production. La restauration d'une branche est
quasi instantanée.

Système d'Exploitation et Librairies
Pour le reste (OS Linux, Apache, PHP, MySQL), nous repartons d'une installation propre. Pourquoi
perdre du temps à sauvegarder des gigaoctets de logiciels standards disponibles partout sur
Internet ? Grâce à cette légèreté, nous pouvons restaurer un site complet — serveur compris —
en 1h30 à 3 heures.



La Validation : Passer de la théorie à la certitude

Avoir des sauvegardes est une chose, être certain de leur validité en est une autre. Comment
s'assurer qu'une base de données n'est pas corrompue au moment de sa capture ? La réponse
tient en un mot : l'expérimentation.

Pour ne pas rester dans l'incertitude, toute organisation devrait instaurer une routine de
vérification. Cela implique de sortir les fichiers de leur stockage, de les décompresser et de tenter
de les monter sur une machine isolée. Si vous attendez le jour du sinistre pour tester votre
procédure, il sera trop tard. Bien sûr, cela demande de la méthode : des protocoles de test
consistants par projet, la comparaison du nombre de fichiers, des tailles, et une vérification par
rôle utilisateur.

Notre méthodologie de validation repose sur trois piliers :

Validation du contenu et de l'intégrité : Nous ne vérifions pas seulement le poids du fichier.
Nous effectuons des tests de cohérence (checksums) pour nous assurer qu’aucune corruption
silencieuse ne s’est glissée dans vos tables lors de l'archivage.
Validation d'une réinstallation logicielle : Nous testons la capacité à reconstruire
l'environnement applicatif. Le code source, vos thèmes personnalisés et les librairies serveur
doivent s'assembler parfaitement sans erreurs de dépendances.
Le Crash-Test (Scénario catastrophe) : Nous recréons un serveur de A à Z sur une
infrastructure vierge en utilisant uniquement vos sauvegardes externes. Si nous restaurons
vos services en moins de 3 heures dans ces conditions, alors seulement la sauvegarde est
déclarée valide.

Cette rigueur requiert du temps. C'est une tâche essentielle de sécurité, et non une option que
l'on traite "lorsqu'on a le temps".

Conclusion : Pourquoi confier votre résilience à des spécialistes ?

La cybersécurité et la pérennité de vos données ne doivent pas être laissées au hasard ou à des
automatismes non surveillés. Passer par des spécialistes indépendants et experts des solutions
Open Source comme OpenSource Solutions vous apporte des garanties concrètes :

Une expertise métier réelle : Contrairement à un hébergeur généraliste, nous maîtrisons
l'intérieur de vos applications (Tiki Wiki, WordPress, etc.). Nous savons précisément ce qui
est critique et comment le reconstruire.
Une politique de vérification stricte : Nous appliquons ces simulations de catastrophe au
minimum une fois par mois. Nos forfaits de maintenance incluent nativement ces processus
pour vous garantir une sérénité totale.
Transparence et Preuve : Les résultats de nos tests sont consignés dans un rapport mensuel
détaillé, vous prouvant par les faits que votre entreprise est réellement résiliente.
Indépendance et Liberté : En travaillant avec des partenaires comme OpenSource Solutions
Pro, vous restez maître de vos données. Notre approche segmentée vous permet de migrer
ou de restaurer votre infrastructure n'importe où, sans être prisonnier d'un seul fournisseur.

Pour en savoir plus sur nos plans de maintenance "Enterprise Grade" et sécuriser votre avenir,



visitez notre page dédiée : Maintenance de serveurs de niveau entreprise
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